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Le théorème de Thalès 
dans un manuel 
français du cycle 4 :

Belin, Nouveau Prisme, 
4ème, 2011, p. 185.

… atelier au cours duquel 
l’animateur comptera sur la 
participation effective de 
l’auditoire, principalement de 
ceux qui enseignent (ou qui ont 
enseigné) cette partie du 
programme du cycle 4 du collège. 





Thalès est-il l’auteur du théorème qui porte son nom ?

Ou comment présenter, d’un point de vue historique, 

Thalès et/ou son théorème ? 

La propriété (dite de Thalès) était-elle connue :

- des égyptiens ? 

- des babyloniens ? 





Trois documents importants sur Thalès :

Alain Herreman : Aux sources du « théorème de Thalès »
Lettre d’information des IA-IPR de mathématiques 
de l’académie de Nantes, Décembre 2017 
Signalons également la création du site "Les encarts historiques dans les manuels de mathématiques" 
(http://irem.univ-rennes1.fr/histoireencarts), 
consacré au traitement de l'histoire des mathématiques dans les manuels scolaires, réalisé dans le cadre du groupe 
d'histoire des mathématiques de l'IREM de Rennes. 
Ce site a été conçu pour servir d'introduction à l'histoire des mathématiques. 

Henry Plane : Le théorème de Thalès, une invention française …

Bulletin Inter-IREM, Commission Premier Cycle.

Pierre Ageron : Enseignement et Histoire des mathématiques …

Le phénomène des théorèmes « à nom » : étude du cas du théorème de Thalès. 





B. Le phénomène des théorèmes « à nom » : 
étude du cas du théorème de Thalès 

Thalès et Pythagore sont les deux noms de mathématiciens les plus 
connus des élèves français grâce à leurs fameux théorèmes. 
Or il a déjà été souligné que l’appellation « théorème de Thalès » :
– n’apparaît qu’à la fin du XIXe siècle dans des manuels français et 
italiens ; 
– reste inconnue en Allemagne et Grande-Bretagne.



Le théorème de Thalès en Europe :

L’appellation « Théorème de Thalès » ne fait pas l’unanimité, 
même en Europe. 

En Allemagne, ce théorème est désigné par « die Stranhlensâtze », 
traduction : « théorème des faisceaux de droites concourantes ». 

Le nom de « théorème de Thalès » est attribué à un théorème portant sur 

des triangles inscrits dans un demi-cercle, dont l’Hypoténuse est un 

diamètre : « Jeder Winkel im Halbkreis ist ein Rechter », 

traduction : « Chaque angle inscrit dans un demi-cercle est droit ».



Henry Plane (extrait)



In geometry, Thales's theorem states that if A, B, and C are 
distinct points on a circle where the line AC is a diameter, then 
the angle ∠ABC is a right angle. Thales's theorem is a special 
case of the inscribed angle theorem, and is mentioned and 
proved as part of the 31st proposition, in the third book of 
Euclid's Elements.[1] It is generally attributed to Thales of 
Miletus, who is said to have offered an ox (probably to the god 
Apollo) as a sacrifice of thanksgiving for the discovery, but 
sometimes it is attributed to Pythagoras.

Thales's theorem
From Wikipedia, the free encyclopedia
For the theorem sometimes called Thales's theorem and 
pertaining to similar triangles, see Intercept theorem.

https://en.wikipedia.org/wiki/Geometry
https://en.wikipedia.org/wiki/Circle
https://en.wikipedia.org/wiki/Diameter
https://en.wikipedia.org/wiki/Angle
https://en.wikipedia.org/wiki/Right_angle
https://en.wikipedia.org/wiki/Inscribed_angle_theorem
https://en.wikipedia.org/wiki/Euclid
https://en.wikipedia.org/wiki/Euclid's_Elements
https://en.wikipedia.org/wiki/Thales's_theorem#cite_note-1
https://en.wikipedia.org/wiki/Thales_of_Miletus
https://en.wikipedia.org/wiki/Ox
https://en.wikipedia.org/wiki/Apollo
https://en.wikipedia.org/wiki/Pythagoras
https://en.wikipedia.org/wiki/Intercept_theorem


En géométrie, le théorème de Thales indique que si A, B et C 
sont des points distincts sur un cercle où la ligne AC est un 
diamètre, alors l'angle ∠ABC est un angle droit. 
Le théorème de Thales est un cas particulier du théorème de 
l'angle inscrit, mentionné et prouvé dans le cadre de la 31ème 
proposition, dans le troisième livre des Eléments d'Euclide. 
Il est généralement attribué à Thalès de Milet, qui aurait offert 
un bœuf  (probablement au dieu Apollon) en sacrifice d'action 
de grâces pour la découverte, mais parfois il est attribué 
à Pythagore.

Le théorème de Thalès 

Un article de Wikipédia, l'encyclopédie libre. 
Pour le théorème parfois appelé théorème de Thales et se rapportant 
à des triangles similaires, voir Théorème d'Interception.



Formulation of Intercept theorem :

Suppose S is the intersection point of two lines and A, B are the intersections of the first 

line with the two parallels, such that B is further away from S than A, and similarly C, D 

are the intersections of the second line with the two parallels such that D is further away

from S than C.

1.The ratios of any two segments on the first line equals the ratios of the according

segments on the second line : 

2.The ratio of the two segments on the same line starting at S equals the ratio of the 

segments on the parallels:    

The converse of the first statement is true as well, i.e. if the two intersecting lines are 

intercepted by two arbitrary lines and    holds then the two intercepting lines are 

parallel. However the converse of the second statement is not true.

3.If you have more than two lines intersecting in S, then ratio of the two segments on a 

parallel equals the ratio of the according segments on the other parallel :        

An example for the case of three lines is given the second graphic below :

https://en.wikipedia.org/wiki/Intercept_theorem


Formulation du théorème d'Interception : 

Supposons que S est le point d'intersection de deux lignes et A, B sont les intersections de la 
première ligne avec les deux parallèles, de sorte que B est plus éloigné de S que A, et de 
même C, D sont les intersections de la deuxième ligne avec deux parallèles tels que D est plus 
éloigné de S que C. 

1/ Les rapports de deux segments quelconques sur la première ligne sont égaux aux rapports 
des segments correspondants sur la deuxième ligne.

2/ Le rapport des deux segments sur la même ligne commençant à S est égal au rapport des 
segments sur les parallèles. 

La réciproque du premier énoncé est également vraie, c'est-à-dire si les deux lignes qui 
se croisent sont interceptées par deux lignes arbitraires et que les deux lignes 
d'interception sont alors parallèles. 
Cependant,  l'inverse de la deuxième déclaration n'est pas vrai. 

3/ Si vous avez plus de deux lignes se croisant dans S, alors le rapport des deux segments sur 
une parallèle est égal au rapport des segments correspondants sur l'autre parallèle. 

Un exemple pour le cas de trois lignes est donné dans le deuxième graphique ci-dessous :



Le premier théorème d'interception montre les rapports 
des sections des lignes, le second les rapports des 
sections des lignes ainsi que les sections des 
parallèles, enfin le troisième montre les rapports des 
sections des parallèles.

The first intercept theorem shows the ratios of the 

sections from the lines, 

the second the ratios of the sections from the lines as well

as the sections from the parallels, 

finally the third shows the ratios of the sections from the 

parallels.

https://en.wikipedia.org/wiki/File:Intercept_theorem.svg
https://en.wikipedia.org/wiki/File:Intercept2.svg


Henry Plane (extrait)



Henry Plane (extrait)



Henry Plane (extrait)





Enoncé 1 :

Enoncé 2 :



Les sources :

Pline l’ancien (23 ; 79 ap. J.C.) Histoire naturelle

Jean-Paul Dumont, dans  Les Présocratiques, 

Gallimard, Bibliothèque de la Pléiade, p. 20

Hermann Diels, Fragmente der Vorsokratiker, deuxième édition, 1906, p. 10

Rappel : Thalès (~ - 625 ; - 547)

https://books.google.fr/books?id=r_IVAwAAQBAJ&lpg=PA104&dq=Diels Fragmente der Vorsokratiker&hl=fr&pg=PA10#v=onepage&q&f=false


La description de la mesure donnée par Plutarque est plus précise que celle de Pline. 

Il est cette fois fait référence à un bâton, au lieu d’un « objet » ou d’un « corps », dont il est 

précisé qu’il doit être placé à la fois « à plomb » et à l’extrémité de l’ombre de la pyramide. 

Il est aussi indiqué que l’on obtient ainsi deux triangles et que la hauteur de la pyramide, la 

hauteur du bâton, et leurs ombres respectives sont proportionnelles. 

On n’y trouve en revanche aucune référence à un quelconque Pharaon. 

Les deux extraits de Pline et de Plutarque sont donnés comme un seul fragment, présentés 

sous le même numéro 21, repris dans l’édition de Dumont, mais dans deux paragraphes 

successifs distincts. 

Sans être un latiniste, on peut tout de même remarquer que le fragment en latin comprend le 

terme « corpori ». Sa traduction par « corps », adoptée par Littré, apparaît plus littérale que 

celle par « objets », adoptée par Dumont. 

Commentaires sur la traduction de Jean-Paul Dumont :



Un des personnages s’adresse à Thalès en ces termes : 

Plutarque, dans le Banquet des Sept Sages : 

Le Banquet des Sept Sages, dont cette citation est extraite, est un dialogue 

imaginaire qui se tient à l’occasion d’un banquet qui réunit les sept sages, 

dont Thalès (leur liste varie : Solon, Bias, Thalès, Anarcharsis, Cléobule, 

Pittacos, Chilon, Périandre). Le passage relatant la mesure de la pyramide 

se trouve au début.



Zenius, 4ème, Magnard, 2011, p. 211



Les dimensions de la pyramide de Kéops :

Le côté de la base (carrée) est : B = 230 mètres

La hauteur est : H = 146 mètres



L’orientation des pyramides par rapport aux points cardinaux



La hauteur du soleil, sur le site de Gizeh :

La latitude de Gizeh étant proche de 30°, à midi, l’angle des rayons du soleil avec la 
verticale varie de : 

7° au solstice d’été, à 53° au solstice d’hiver.

Au cours de la journée cet angle est supérieur à la valeur à midi.

L’inclinaison des rayons du soleil à 45°, à midi, n’est obtenue que deux fois par an :
le 21 novembre et le 20 janvier.

Entre le 20 janvier et le 21 novembre, les rayons du  soleil sont, deux fois par jour, 
inclinés à 45° et du 21 novembre au 20 janvier, l’ombre de la pyramide ne dépasse 
pas de la base, donc la mesure est impossible



Didier, 4ème, p. 235





Didier, 4ème, p. 235



Ce théorème est connu sous le nom de théorème de Thalès dans l'enseignement des mathématiques en France, 
en Suisse, au Liban, etc.2.
Aucun texte ancien ne semble attribuer la découverte d'un résultat semblable à Thalès. La première référence où 
une telle attribution est faite se trouve dans les Éléments de géométrie de Rouché et Comberousse en 18833. Une 
des causes de cette attribution serait l'incitation faite aux agrégatifs à la fin du XIXe siècle d'attribuer aux résultats 
des noms de mathématiciens pour qu'ils s'intéressent à l'histoire des mathématiques.[réf. souhaitée]

C'est aussi sous le nom de théorème de Thalès que le résultat est connu dans les pays de la Méditerranée et dans 
les pays de l'Europe de l’Est ou du Nord. Cependant en Allemagne, ce résultat est connu sous un autre nom 
(Strahlensatz, théorème des rayons), de même souvent dans les pays de langue anglaise (intercept theorem, 
théorème d'interception).
L'appellation théorème de Thalès désigne dans ces pays la propriété selon laquelle tout angle inscrit dans un demi-
cercle est droit4 (lire Théorème de Thalès (cercle)).
En Suisse, le théorème est principalement abordé au moyen de la « petite propriété de Thalès » telle qu'elle est 
enseignée en France. Le « théorème de Thalès suisse » exprime par contre le carré de la hauteur dans un triangle 
rectangle.

Wikipédia :

https://fr.wikipedia.org/wiki/Enseignement_des_math%C3%A9matiques
https://fr.wikipedia.org/wiki/Th%C3%A9or%C3%A8me_de_Thal%C3%A8s#cite_note-2
https://fr.wikipedia.org/wiki/Thal%C3%A8s
https://fr.wikipedia.org/wiki/Eug%C3%A8ne_Rouch%C3%A9
https://fr.wikipedia.org/wiki/Charles_de_Comberousse
https://fr.wikipedia.org/wiki/Th%C3%A9or%C3%A8me_de_Thal%C3%A8s#cite_note-3
https://fr.wikipedia.org/wiki/Agr%C3%A9gation_de_math%C3%A9matiques
https://fr.wikipedia.org/wiki/Aide:R%C3%A9f%C3%A9rence_n%C3%A9cessaire
https://fr.wikipedia.org/wiki/Th%C3%A9or%C3%A8me_de_Thal%C3%A8s#cite_note-4
https://fr.wikipedia.org/wiki/Th%C3%A9or%C3%A8me_de_Thal%C3%A8s_(cercle)


Le théorème de Thalès en en France : 

une invention d’Auguste Comte ?



Thalès dans un manuel du Second Empire :



Thalès dans les éléments d’Euclide :



Henry Plane (1995), Autour de Thalès : Bulletin Inter-IREM p. 68-86
« Une invention française du XXe siècle : le théorème de Thalès »



La tablette IM 58045 : un exemple de triplet babylonien.

Cette tablette, d’époque sargonique (-2340 ; -2200), provenant de la cité de Nippur, pose (sans doute) le problème 

du partage d’un champ trapézoïdal en deux parties égales, par une limite de propriété parallèles aux bases. 

La solution n’est pas donnée par la tablette.

Les mesures des bases :

Grande base : 2 cannes [5?] coudées (soit 17 coudées)

Petite base : 1 canne 1 coudée (soit 7 coudées)

Le système d’unités de longueurs utilisé est le suivant (1 coudée ≈ 50 cm ; 

1 canne ≈ 3 m)



Modélisation du problème :

= ?
= ?



La résolution dans le cas où le triangle 𝐴𝐵𝑂 est rectangle et isocèle.

On reproduit trois fois le triangle 𝐴𝐵𝑂 pour former un carré :



La résolution dans le cas où le triangle 𝐴𝐵𝑂 est rectangle et isocèle.

On reproduit trois fois le triangle 𝐴𝐵𝑂 pour former un carré :

La condition d’égalité des aires des trapèzes 𝐴𝐵𝐹𝐸 et 𝐹𝐷𝐶𝐸 est (à un facteur 4) :

𝑎2 − 𝑏2 = 𝑏2 − 𝑐2 ⇔ 𝑎2 + 𝑐2 = 2 𝑏2



La résolution dans le cas où le triangle 𝐴𝐵𝑂 est seulement isocèle.

On obtient un rectangle :



La résolution dans le cas où le triangle 𝐴𝐵𝑂 est seulement isocèle.

On obtient un rectangle :

La condition d’égalité des aires :

𝑘𝑎2 − 𝑘𝑏2 = 𝑘𝑏2 − 𝑘𝑐2 ⇔ 𝑎2 + 𝑐2 = 2 𝑏2



La résolution, dans le cas général, grâce à Thalès.

Le déplacement du point 𝑂 en  Ω (sur une parallèle à 𝐴𝐵), 

conserve les aires.

Donc : 

aire(𝐴𝐵𝛹𝛷) = aire(𝐴𝐵𝐹𝐸)  

= aire(𝐸𝐹𝐷𝐶) = aire(𝛷𝛹𝛥𝛤) 

Le théorème de Thalès, appliqué successivement 

aux triangles 𝐴𝛺𝐵,  𝛺𝐵𝑂, 𝐴𝑂𝐵, donne : 

𝛤𝛥

𝐴𝐵
=
𝛺𝛥

𝛺𝐵
=

𝑂𝐷

𝑂𝐵
=
𝐶𝐷

𝐴𝐵

Qui permet de conclure que : 𝛤𝛥 = CD.

On montre de même que :  𝛹𝛷 = 𝐹𝐸.





A
A

La tablette YBC 4675

L



Partie supérieure de la tablette YBC 4675

Un résultat correct obtenu à partir d’une figure fausse :

Dans le triangle l’inégalité triangulaire 
n’est pas respectée ! 
Mais cela ne semble pas avoir gêné le 
scribe, qui n’ignorait probablement pas 
que la longueur des côtés n’est pas utile 
pour résoudre le problème de partage. 

Source : Christine Proust, Laboratoire SPHERE
Problèmes de partage : des cadastres à l'arithmétique.



YBC 4675

VAT 8512



Une autre façon de traiter le problème : 



Recherche des premiers triplets babyloniens : 
Algorithme Programme Maple 

Triplets babyloniens  
𝑛 ← 100

pour 𝑎 de 1 à n faire

pour 𝑐 de 2 à a −1 faire

𝐵 ← 𝑎2 + 𝑐2

si 𝐵 est pair alors

𝑏 ← 𝑝𝑎𝑟𝑡𝑖𝑒_𝑒𝑛𝑡𝑖è𝑟𝑒
𝐵

2

si 2 𝑏2 = 𝐵 et  𝑝𝑔𝑐𝑑 𝑎, 𝑏, 𝑐 = 1

alors  afficher (𝑎, 𝑏, 𝑐)



Henry Plane : « Une petite récréation »

Comment déterminer la hauteur d’un édifice, 

quand on ne peut approcher de sa base ?

Un deuxième miroir est placé en 𝐶 de sorte que la 

personne, dont l’œil est en 𝐸, voit le reflet du 

sommet 𝐴 de l’édifice.

Si on pose : 

𝑡 = 𝐺𝐻 = 𝐷𝐸 , ℎ = 𝐴𝐵 ,                

𝑎 = 𝐺𝐹 = 𝐹𝐷 , 𝑐 = 𝐷𝐶 , 𝑏 = 𝐶𝐵 ,  alors :

ℎ = 𝑡 ×
𝑎 + 𝑐

𝑎 − 𝑐

On place un miroir en 𝐹

et deux personnes de 

même taille en 𝐺 et 𝐷

selon la figure ci-contre.



Wikipédia, Thalès appliqué à la navigation :

Si la ligne de vue entre deux navires (N1N2) 
est d'orientation constante, la situation mène 
à une collision.



Modélisation du problème :

Si les vitesses des deux navires 𝑁1et 𝑁2 sont 𝑉 et 𝑣,

si le temps mis pour parcourir 𝐴𝐶 et 𝐵𝐷 est 𝑇, 

alors on a :   𝐴𝐶 = 𝑉 𝑇 , 𝐵𝐷 = 𝑣 𝑇

donc
𝐴𝐶

𝐵𝐷
=
𝑉

𝑣
.

Le théorème de Thalès, appliqué au triangle 𝑂𝐴𝐵, donne :

𝐶𝑂

𝐷𝑂
=
𝐴𝐶

𝐵𝐷
=
𝑉

𝑣
.

Les temps mis, par les deux navires, pour parcourir les distances 𝐶𝑂

et 𝐷𝑂 sont :

𝑡1 =
𝐶𝑂

𝑉
et 𝑡2 =

𝐷𝑂

𝑣
ce qui implique

𝑡1
𝑡2
=
𝐶𝑂

𝑉
×

𝑣

𝐷𝑂
= 1

donc 𝑡1 = 𝑡2 . La colision est inévitable !



Thalès a-t-il vraiment existé ?

On peut violer l’histoire, à condition de lui faire de beaux enfants !

Alexandre Dumas (1802 ; 1870)

La majorité du temps, faire des maths c’est comme grimper une 

montagne, sans chemin et sans perspective devant.

Maryam Mirzakhani (1977 ; 2017)

médaille Fields 2014.
Cédric Villani 

✔@VillaniCedric

RIP Maryam #Mirzakhani (1977-2017)   

Beautiful mind, beautiful soul, wonderful woman. Emblematic figure for Iran and for women in science.

Bel esprit, belle âme, femme merveilleuse. Figure emblématique pour l'Iran et pour les femmes en science.

https://twitter.com/VillaniCedric
https://twitter.com/VillaniCedric
https://twitter.com/VillaniCedric
https://twitter.com/hashtag/Mirzakhani?src=hash
https://twitter.com/VillaniCedric



